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Je me tiens devant le miroir ajustant une fois de plus mon voile. J’étais nerveuse et anxieuse, tout le monde me dit que c’est normal en ce jour qui doit être le plus beau de ma vie. Pourtant je suis surtout nostalgique d’un passé que j’ai depuis longtemps laissé derrière moi.

Ma demoiselle d’honneur s’approche de moi, me sortant de ma rêverie. La savoir près de moi me rassure plus que tout au monde, c’est la personne qui m’est la plus proche, bien plus que mon fiancé d’ailleurs. C’est la seule à qui j’ai tout raconté, même cet ancien secret et j’ai pourtant tellement de mal à dire qu’il s’agit de ma meilleure amie. Pourquoi ? Simplement car c’est injuste de la nommer d’une chose à laquelle je ne crois pas, ou plutôt à laquelle je ne crois plus.

Puis mon père est arrivé pour me conduire à l’autel, j’observe mon futur mari et nos invités, c’est alors qu’un sentiment de tristesse m’envahit. Cet instant est tellement différent de ce que j’imaginais quand j’avais douze ans. Pourquoi ai-je espéré les voir assis dans l’église, alors que nous ne nous sommes plus parlé depuis des années ? Et comment en sommes-nous arrivé là ?

• • •

En 1870, un nouveau chancelier unifia la Prusse en une unique nation pour guerroyer contre la France. Par la suite, ils conservèrent leur unité dans la perspective d’un autre conflit. Voilà comment des personnes d’horizons différents que l’on imaginait difficilement ensemble furent unies dans le combat contre un même ennemi. Il en est de même pour quatre adolescents qui trouvèrent en X.A.N.A. leur ennemi commun et qui furent unifiés par ce secret.

Nous n’avions jamais réalisé à quel point le fait d’être unis par notre secret faisait la cohésion du groupe mais surtout la seule cohésion. Bien sûr au début rien n’a changé, nous étions les cinq meilleurs amis du monde qui profitaient simplement de chaque instant sachant pertinemment qu’on aurait pu ne jamais les connaître. Nous étions si heureux de pouvoir enfin faire ce qu’on avait pu faire auparavant quitte à devoir s’éloigner un peu.

En premier lieu au niveau de nos études, nos choix scolaires nous dispersèrent dans des classes différentes et en deux années nous n’envisagions même plus la possibilité de se retrouver dans une même classe. Ce qui était une calamité quelques années plus tôt, poussant même Odd au chantage ne nous contrariait plus. Ensuite, nous nous sommes ouverts à de nouvelles relations, partageant davantage avec elles qu’avec les anciennes. C’est ainsi que s’effectue la transition entre nouveaux et anciens amis.

Nous avions tous commencé à voir d’autres personnes, nous éloignant davantage les uns des autres. Cependant moi je ne me sentais pas bien avec d’autres alors je me suis éloignée de ces nouvelles personnes mais sans parvenir à me rapprocher de mes amis. La vérité c’est que je n’ai toujours connus qu’eux, ils n’avaient jamais compris qu’ils me maintenaient dans une bulle hors du monde. Nous étions tellement concentré sur notre objectif que l’on n’a pas eu le temps de vivre mais moi je n’avais jamais vécu, je me suis trouvé propulsé hors de mon cocon dans la jungle qu’est la vie.

Puis un jour estimant que plus rien ne me retenait encore en ce lieu et devant l’impossibilité de me faire de nouveaux amis j’ai décidé de partir. Mon père et moi nous sommes installés ailleurs, beaucoup plus loin. Je ne les ai pas prévenus, à quoi bon, nous n’avions déjà plus aucun contact depuis plus d’un an. Peut-être ignorent-ils même que nous avons quitté depuis bien longtemps l’Ermitage ?

Et dire qu’au début nous nous étions juré une amitié éternelle. Quand on est adolescent, on n’a pas encore vécu, il est alors impossible de parier sur l’avenir, dans un temps aussi long qui est alors une éternité. Et pourtant comme tous je me suis laissée séduire par cette perspective, d’autant que notre amitié était spéciale mais le temps a eu raison de nous.

C’est ainsi que j’ai ôté toute crédibilité à ce lien que l’on nomme amitié. Par la suite cette conviction n’en fut que renforcée, des amis apparaissaient pour mieux disparaître, des liens se tissaient pour ensuite se briser. J’ai fait de l’amitié une chimère, de l’éternité un mensonge et de mon passé un souvenir heureux qui me montre à quel point mon présent est malheureux…

• • •

Le prêtre vient de me demander si j’acceptais de chérir mon fiancé pour l’éternité. Il ne s’agit en fait que d’un mot qui n’a aucun sens, faisant de celui qui le prononce un menteur.

« Oui, je le veux. »

Parce que je suis humaine et malgré mes convictions j’espère. Je donne une chance à cet homme et à toute personne d’anéantir mes croyances, de me faire voir les choses différemment. Cela a peut-être même commencé avec celle qui se tient derrière moi et avec qui je me complais à dire que nous sommes jumelles…

Cette fois-ci je veux y croire, croire que les rêves sont réels, que les contes de fées sont vrais, que les miracles existent…
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